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Le capitaine Ferdinand Od-
joula et le lieutenant Thierry
Ingoungoulou ont été pro-
mus, respectivement, com-
mandant et capitaine des
Forces de police nationale
(FPN).

SAMEDI dernier, malgré letemps pluvieux, la cour ducommissariat central dePort-Gentil a servi de cadreà la cérémonie de port desgalons présidée par le com-missaire de police, le lieu-tenant-colonel Jean-PaulMbadinga Nzinga. Alors capitaine et lieute-nant de police, FerdinandOdjoula et Thierry AlfredIngoungoulou ont été pro-mus, respectivement, com-mandant et capitaine. Augrand bonheur des pa-

Deux officiers montent en grade 
Forces de police nationale/Port des galons
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Les pluies diluviennes qui
s'abattent sur Port-Gentil
occasionnent des inonda-
tions qui inquiètent de plus
en plus ses habitants. Aussi,
faut-il désormais construire
sur pilotis, pour se mettre à
l'abri, dans une ville qui se
transforme en cité lacustre
au moindre crachin ?
Beaucoup, ici, pensent que
c'est la solution idoine.

PORT-GENTIL pourraitdisparaître sous les eaux, sirien n'est fait pour jugulerle phénomène des inonda-tions devenues récurrentesà la moindre pluie.Surtout depuis que desopérateurs économiques
“véreux, insouciants et ir-

responsables” font dansl'extraction du sable (qu'ilsrevendent) en pleine com-mune. Au point que, pourtenter de faire face à cetteproblématique, nombreuxestiment qu'il faut désor-mais construire sur pilotis,pour mieux faire face à la

problématique des inonda-tions. Des études portantsur la vulnérabilité de l’ÎleMandji n’ont cessé de tirerla sonnette d’alarme à cesujet. En 2008 déjà, NicaiseRabenkogo, chercheur auCentre national de la re-cherche scientifique et

technologique (Cenarest),avait présenté aux élus mu-nicipaux les résultats d’uneétude menée sur la ques-tion. Mieux, le départe-ment des sciences marinesde l’Institut de recherchesen sciences humaines(IRSH) avait organisé un

séminaire de 4 jours, sur lethème : “La vulnérabilité de
l’Ile Mandji face aux me-
naces naturelles et anthro-
piques”. Tout cela, pour “envisager
des politiques préventives
vis-à-vis des risques liés aux
changements climatiques

(pollutions, inondations,
submersion…) et y faire face
aux comportements irres-
ponsables manifestés par
l’extraction anarchique de
sable sur le périmètre com-
munal de Port-Gentil”. Aujourd'hui, malgré lesplans d’assainissement en-visagés, quel peut être lesort de la capitale écono-mique à terme ? Dispari-tion totale de la carte ? OuDélocalisation sur la partiecontinentale ? Autant d'in-terrogations. Puisquemaintenir la ville sur sonsite actuel impose, plusque jamais, des adapta-tions aux enjeux du temps.Allusion faite à la construc-tion sur pilotis. Que nom-bre d'Îliens qualifient desolution...préventive.

Construire sur pilotis, une solution ?
Habitat/Face aux inondations permanentes

FAE
Port-Gentil/Gabon

A Port-Gentil, ce genre des maisons sur pilotis...
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...est vue comme une solution face aux inondations.
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Tunisienne installée à Port-
Gentil depuis des années,
Chebbi Faten s'efforce de
mettre son savoir-faire au
service des enfants des fa-
milles démunies. Le but visé
par ce concept étant de
distiller un peu de bonheur.

MEMBRE de l’Organisa-tion non gouvernementale(ONG) PaulSarah, qui sco-larise les enfants des fa-milles défavorisées, ChebbiFaten a participé, mais ac-tivement, en décembredernier, à l’arbre de Noëlque son ONG avait organiséà l'endroit des enfants
qu’elle scolarise, en confec-tionnant des gâteaux pourla circonstance. Est-ce la joie qu’elle a luedans le regard des enfantsce jour-là qui l’a motivée à

promouvoir (ensuite) ceconcept : “Un gâteau, un
sourire" ? C'est tout comme! Le souci directeur étantde donner, à travers son art(la pâtisserie) un peu de

bonheur aux enfants dé-munis. Son initiative esttellement appréciée qu’ellea pu s'attirer les faveursd'une autre ONG : Agirpour le handicap à l’école,
qui est également engagéedans le combat des enfants.Profitant des ateliers pra-tiques mis en place, MmeChebbi Faten anime celuirelatif à la pâtisserie. Les

enfants apprennent en par-ticipant à toutes les étapesde confection des pâtisse-ries. A la fin, ils se parta-gent, dans la convivialité, lefruit de leur apprentissage.Pour développer sonconcept, Chebbi Faten acréé une association et faitappel à toutes les bonnesvolontés pour obtenir, sousforme de dons, les intrantsdevant lui permettre desusciter le maximum desourires sur le maximumd’enfants. Un appel dontelle ne doute pas qu’il seraentendu par les âmes cha-ritables et sensibles de lacommune de Port-Gentil.

Concept "un gâteau, un sourire”
Clin-d'œil
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Mme Chebbi montrant aux enfants comment faire
une pâte à gâteau.
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Les enfants posant avec Mme Chebbi Faten.
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Geste symbolique de port de galons exécuté par le commissaire
de POG, le Lieutenant-colonel Mbadinga Nzinga.
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Les deux promus au terme de la cérémonie. Au milieu, le commis-
saire de Port-Gentil.
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rents, amis et connais-sances présents. Avant leurprésentation à l'assistance,le maître de cérémonie, lelieutenant Mbatchi, adonné lecture du décretn°0033/PRMIATCLOCCI-
CCFPN portant promotiondu capitaine Ferdinand Od-joula (en service au com-missariat central dePort-Gentil) et du lieute-nant Thierry Alfred Ingoun-goulou de l'Office central de

lutte antidrogue (Oclad),aux grades respectifs decommandant et de capi-taine des Forces de policenationale. Ensuite, le commissaire dela ville de Port-Gentil, le
lieutenant-colonel Jean-Paul Mbadinga Nzinga, aprocédé au port des galonsdes deux promus, en com-mençant le rituel par leplus gradé. Cette étape ter-minée, l'un et l'autre ont été

renvoyés à l'exercice deleurs fonctions. Les congratulations qui ontsuivi ont constitué le cloude cette manifestation.


